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VII. Les récipients de la couche III
Conclusions et rapports culturels

Nous avons vu, lors de la description de la stratigraphie
(chapitre III, p. 25), que la couche III d'Auvernier-Port
pouvait peut-être représenter plus d'une phase d'occupation

du site. Si le matériel ne peut être subdivisé, il
faut néanmoins signaler que plusieurs récipients étaient
soit légèrement enfoncés dans le fumier de la couche III,
soit posés dessus ; les pièces découvertes dans cette
position, à mettre en relation avec les chapes d'argile
Ile, sont importantes puisqu'il s'agit de la jarre à panse
très bombée et petit bord déversé (pl. 23/11), des gobelets

en tonneau à décor poinçonné (pl. 24/11, 14) et du
bol à mamelon unique, à une perforation verticale
(pl. 26/17). Comme aucun dépôt ne sépare les chapes
d'argile Ile de la couche III, on peut admettre que ces
quelques récipients ont été abandonnés par les derniers
occupants du site lors de leur départ (ces 4 pièces sont
parmi les récipients les moins fragmentés, quand ils
n'étaient pas entiers). Dans la zone ouest du chantier de
fouille, où la stratigraphie put être plus finement observée,

les tessons de la couche Ile furent séparés de ceux
provenant de la strate III. Lors de la reconstitution, il
apparut clairement que ces deux groupes de tessons ne
faisaient qu'un, grâce aux nombreux raccords qui ont
été effectués, ce qui, à notre avis, enlève tout doute
quant à l'origine des récipients mentionnés ci-dessus.

1. Composition générale de la couche III
Les éléments propres à la civilisation de Cortaillod,

tel que les a décrits A. GALLAY (1977), se retrouvent
ici, comme dans les couches inférieures (jarres à profil,
en S et fond aplati, assiettes et plats à fond aplati,
récipients carénés etc.) ; mais, ainsi qu'on le verra par la
suite, le critère d'absence ou de présence d'un élément
n'est pas absolu. La proportion des différents types
entre eux nous apparaît beaucoup plus importante. On
remarque toutefois dans la couche III un appauvrissement

parmi les récipients segmentés et les petites
pièces, alors que quelques nouvelles formes se
manifestent et que d'autres disparaissent. (Cf. chap. X.)
Comme pièces typiques de cette couche III, nous
mentionnerons d'abord le grand nombre de jarres à bord
vertical ; ensuite les gobelets, en tonneau ou
cylindriques ; enfin, l'assiette à bord vertical. On assiste donc
à un phénomène qui semble interne à la civilisation de
Cortaillod en Suisse occidentale, à savoir que les
récipients des catégories 1 et 2 tendent à perdre leur galbe
sinueux au profit de formes cylindriques, voire en
tonneau, alors que les catégories 3, 4 et 5 perdent de leur
importance et de leur richesse.

Nombre de %
récipients

Jarres: type 1

2
4
5
8

1

12
4
3

2

22

1.0
12,4
4.1
3,1
2,1

22,7

3

6
11

>25
12,4
9,3
4,1

25,8

9 2 2,1 2,1

Divers 3 3,1 3,1

Marmites évasées
Marmites à bord
vertical

4

2

4,1

2,1

| 6,2

Jatte en S

Bol en S

1
'

2 1,0 1

1,0 J
2,1

Gobelets cylindriques
Gobelets en tonneau

2 I
6 J

8
2.1 I
6.2

8,2

Plats évasés
Plats à bord concave

7 1

2 J
9 7,2

2,1
9,3

Assiettes évasées
Assiettes à bord vertical

5 1

2
2

5,1
2,1

• 7,2

Ecuelles en calotte
Coupe en S

3

1

3,1
1.0

Bols hémisphériques 5 5,1

Jattes carénées
Mamelon sur carène

2
J

3
2,1 I
1,0

3,1

Décor gravé
Total

_L
97

1,0

100,0

Fonds ronds
Fonds aplatis
Fonds très aplatis
Fonds convexes

Total

2 + 2
3 + 5

2 + 3

1+2
109

Boudin
Total général 110

Remarque : les nombres donnés pour les fonds correspondent,
pour le premier d'entre eux, aux fonds sur jarres entières, pour
îe second, aux fonds séparés. Le premier nombre n'est pas
considéré dans le total puisque ces fonds sont déjà comptés
avec les jarres.
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2. Influences et rapports culturels

Il est assez difficile de situer cet ensemble III par rapport
aux civilisations «contemporaines», vu le nombre
restreint de pièces dénotant une influence ou un
contact, et cela ne simplifie pas le problème de la position

chronologique de cette phase d'habitat d'Au-
vernier-Port.

En Franche-Comté et en Bourgogne, vers le milieu
du troisième millénaire av. J.-C., on se trouve à la
période de transition entre le Néolithique moyen et le
Néolithique récent-final (Chasséen, Néolithique
moyen bourguignon, Cortaillod / civilisation Saône-
Rhône et groupes chalcolithiques du Midi). En Suisse
centrale et orientale, la civilisation de Horgen remplace
celle de Pfyn.

Ces périodes transitoires sont peu à peu mises en
valeur par des études, mais bien des problèmes ne sont
pas encore résolus. Les fouilles anciennes n'apportent
que peu d'éléments utilisables, leurs stratigraphies
étant trop grossièrement définies, et les recherches
récentes ne sont souvent publiées, pour l'instant, que
partiellement.

2.1. Les formes en tonneau

Si le bord vertical des jarres apparaît comme une évolution

du profil en S, l'origine de la forme en tonneau peut
être fort diverse ; cette forme simple se retrouve en
quelques exemplaires, autant dans les milieux chas-
séens que dans ceux de type Pfyn (WENIGER 1971,
pl. 26/1 ; 55/15) ou Horgen (ITTEN 1970, pl. 16/1 ;

20/2, 3 ; 57/5 ; etc.) et plus tardivement encore.
Ces formes en tonneau ont été découvertes sur

plusieurs sites de Suisse occidentale, en milieu Cortaillod :

au Vallon des Vaux, mais toujours avec des mamelons
perforés horizontalement ou avec des anses (SITTERDING

1972, pl. 34/9 ; 35/2, 3, 6), à Yverdon - Garage
Martin, dans les deux couches inférieures (KAENEL
1976a, fig. 59/17 ; 72/25, 26, 28), à Châble-Perron II
(KAENEL 1976b, fig. 16 et 18/3), à Yvonand III
(KAENEL 1976c, fig. 8), à Saint-Aubin/Port-Conty
(VOUGA 1934, pl. XIV/3) et à Auvernier-Tranchée
du Tram (pl. 28). Sur le lac de Bienne, les sites de
Twann, couches Cortaillod moyennes et supérieures
(STÖCKLI, 1977, in FURGER et al. fig. 19/5 et
communication orale), de Port am Nidau (TSCHUMI
1940, pl. 6/11) et de Lüscherz (STRAHM 1977,
fig. 8/19) ont également fourni de ces récipients en
forme de tonneau. On peut encore signaler une jarre de
ce type à Saint-Léonard, en Valais (SAUTER 1957,
fig. 2).

La plupart des sites mentionnés ci-dessus ont d'ailleurs

également permis la découverte de jarres à bord
vertical.

2.2. Le décor poinçonné

Ce décor apparaît assez fréquemment en milieu Néolithique

moyen. Un tesson de la grotte de Génissiat (Ain)
(GALLAY 1977, pl. 14/225-20) présente ce motif sur
un seul rang, répartition bien connue aussi en milieu
Horgen, phase ancienne (ITTEN 1970). H. SCHWAB
(1973, p. 25) signale sur le site de Thielle-Mottaz :

«...un récipient à dégraissant très grossier, dont il ne
reste malheureusement que le fond arrondi, est décoré à
la base de la paroi de deux lignes parallèles à petites
incisions rondes». Le même auteur a découvert à

Delley-Portalban II des gobelets identiques aux nôtres
(communication orale). Une jarre de Burgäschisee-Sud-
ouest est ornée de ce même motif sur un seul rang
(réserves du Musée Historique de Berne). P. J. Suter
nous a appris que les niveaux supérieurs de Twann (site
Cortaillod) ont livré ce même décor, qui se retrouve
aussi, sur un ou deux rangs, sur des récipients du groupe
de Saint-Léonard (SAUTER et GALLAY 1969,
fig. 16/ 1-2). Enfin, plusieurs pièces appartenant à la
civilisation de Pfyn sont pourvues de ce motif sur 2

rangs (WINIGER 1971, pl. 26/19, 20; 27/17, 30;
84/3).

2.3. Décorgravé

Le tesson décoré de lignes en zig-zag (fig. 26) se retrouve
en milieu Horgen sur le site de Greifensee-Furren
(VOGT 1938, fig. 2/3) ou à Sipplingen (ITTEN 1970,
pl. 54/4). En contexte Cortaillod, on le remarque., mais
disposé différemment, à Burgäschisee Est (PINOSCH
1947, pl. 7/3) dans une assiette, au Vallon des Vaux sur
une assiette à large bord ou sur des petites jarres
(SITTERDING 1972, pl. 20/1 ; 42/2, 3), et enfin, sur
une jatte à profil en S à Lüscherz (STRAHM 1977,
fig. 8/12).

2.4. Les modes de préhension ou de suspension

Les différents systèmes de préhension ou de suspension
de la couche III d'Auvernier-Port sont très communs à
tous les sites Cortaillod. Les mamelons disposés par
paires à hauteur d'épaule sur des gobelets sont signalés
sur de nombreux sites: à Font (GALLAY 1977,
pl. 13/206-3), à Estavayer (SCHWAB 1971, pl. 2/14,
15), à Lüscherz (GROSS 1883 pl. 1/6 et GONZEN-
BACH, fig.6/5, 6), à Burgäschisee Est (PINOSCH 1947,
pl. 1/1), etc... Mais ces mamelons sont rarement
perforés, comme c'est le cas à Auvernier-Port ou à
Burgäschisee Est. On notera aussi la particularité du bol
de la planche 26/17 qui n'est pourvu que d'un seul
mamelon perforé verticalement, alors que la tradition
Cortaillod en mettait toujours une paire.

L'assiette à bord vertical, pourvue de 4 mamelons à
mi-hauteur (pl. 25/13), est moins connue. Si l'on
retrouve la même forme à Port-Conty (VOUGA 1934,
pl. 11/7) ou à Yverdon-Garage Martin (KAENEL
1976a fig. 59/35, 38), le système de préhension n'y est
pas attesté.

Les jarres à mamelons au niveau du col furent également

mises au jour à Saint-Aubin/Port-Conty (réserves
du Musée cantonal d'Archéologie de Neuchâtel), à
Yverdon-Garage Martin (KAENEL 1976a, pl. 57/1, 5)
dans la couche Cortaillod supérieure, et à Twann, dans
les deux complexes supérieurs (STÖCKLI, in
FURGER et al 1977, pl. 19/1 ; 22/3).

2.5. La jarre à forte panse et petit bord déversé

Ce type de récipient fournit un parallèle important
puisqu'on le retrouve dans 2 sites : à Auvernier même,
à la Tranchée du Tram (pl. 27/8, 14) où le bord
est moins déversé, et à Twann, d'une part dans le
complexe inférieur mais surtout d'autre part, dans la couche
inférieure «Horgen» (FURGER et STÖCKLI 1977,
pl. 15/4 et 46/3, 4). Cette dernière couche a livré aussi
des éléments typiquement Cortaillod, tels que les poids
de filets formés de galets ficelés dans de l'écorce de
bouleau.
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2.6. Pesons à décor poinçonné

Parmi les objets en terre cuite, le fragment de peson
décoré de coups de poinçon (comme les gobelets en
forme de tonneau) se retrouve au moins sur trois sites :

au Vallon des Vaux (SAUTER et GALLAY 1966b,
pl. 2/10a-d)àSaint-Aubin/Port-Conty (VOUGA 1929,
pl. 111/44) et à Liischerz (GROSS 1883, pl. 11/12).

3. Conclusion

Le matériel céramique de la couche III d'Auvernier-
Port tire ses origines du Cortaillod classique (récent)
bien représenté par le complexe V. Cette phase tardive
du Cortaillod semble avoir eu des contacts avec la
civilisation de Pfyn. Quelques traits la rattachent également

au Vallon des Vaux, au Néolithique moyen valai-
san, et à la civilisation de Horgen mais sans que l'on
puisse être formel. De nombreux parallèles avec
d'autres sites Cortaillod restent confinés à la région des
trois lacs du pied du Jura, voire à Burgäschi, sans pénétrer

plus profondément en Suisse centrale et orientale.

Enfin, la couche III d'Auvernier-Port, plus pauvre
que l'ensemble V, paraît signaler un développement
plus autarcique que les phases précédentes, qui devra
encore être mis en valeur par les études des autres
matériaux.

3.1. Situation chronologique

Nous avions déjà publié 2 dates C-14 (SCHIFFERDECKER

1977, p. 8), mais il s'est avéré que la relation
entre les pieux datés et la stratigraphie était incorrecte.
Ces 2 dates sont rattachées aujourd'hui, par la dendro-
chronologie (ORCEL et EGGER in BILLAMBOZ et
al., 1982), à la culture de Horgen.

Deux nouvelles dates, cette fois assurées archéologi-
quement et dendrochronologiquement, nous situent au
cours du 28e siècle BC (non calibrées) :

B-3281 4750±60 BP 2800±60BC pieu 2678
B-3282 4680±60 BP 2730±60BC pieu 1969

La dendrochronologie permet de mettre en rapport
étroit les stations de Twann (ensemble supérieur
Cortaillod), d'Yverdon-Garage Martin et d'Auvernier-
Port III et Saunerie S2 et SI (fouilles 1972-75).
(ORCEL et EGGER in BILLAMBOZ et al., 19 8 2.
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